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Un brave cultivateur.de nos canîpagýc8sý

ayant dernièrement entendu., dire;: qu'une,
qu'une Grande Exposition Universelle s,ê-
tait ouverte à Pliiladelphie;. ifut :tout-à
coup saisie d'une idée lumineuse.

Caehant on lui-même son secret, il: fit à
Montréal, un voyage, dans le but de se pro.
curer une mIagnifique boîte en maroquin
rouge, doublée eu satin et ne laissant rien
à désirer sous le rapport de -la fonTîne, comip-
tant bien obtenir la médaille d'or pour l'ob-
jet qu'il devait aller, exposer au centenaire
américain.

A u jour venu, après avoir précieuse-ý
ment enmpaqucté l'objet et avoir étiquetée
parfaitement la- boîte, il fit ses adieux à sa
fdmme, embrassa.ses enfaut,4, donna la
main à ses voisins, leur recomn.iidant
l'entretien; de ses terres, le soin de ses ani-
maux, leur' proînniettant »de releverle mo_
rai de la paroisse et de porter haut leur
renommée comme producteurs intelligents.
Il prit: le premier bateau qui conduisaitL
au chemin de fer (lu Ver mont Central, à
Montrél fqui le transporta avec une rapidi-
té vertigineuse jusqu'à New-York, o .ù il
rencontra plusieurs de ses compatriotes

qui l féictèrntdeson entreprise patrio-
tique.

Après quelques heures de chemin de
fer.. Le voilà donc rendu à Philadelphie
s'abouchant aussitôt avec X. Joson Pecr-
reault, homme patriote s'il en f'ut, quilui
p!ocura aussitôt la, place d'honneur pour
y déposer la luxueuse boîte, contenant
l'objet unique dans son gelire.:

M.Joson-Perrault,av'totclciié
qui le distingue, fit assembler immédiate-
ment le jury afin de décerner immuédiate-
ment à notre brave cultivateur le prix
qu'il méritait.

Oni remit la clef au chef du: jury, qui
ouvrit la boîte avec précaution.

Un frémissenment parcourut l'assemblée 'Comment tu 'n'a pas de fonds: ton no'm
'des spectateurs à la vue d'une magnifique te dénient, Puisque L fond aVîet Uedpeî eBri noc uo

7ncut qi gisai su un ousin oellux. ( Vfl9(cens).discute sérieusement le projet d'une grande
Le Jury d'honneu r s'éclipsa aussitôt et ]exposition pour 1882.

on dit àt notre Canadieu d'attendre dans la Quelqîu'un' demandant à M. Shako pour-
chambre. 'quoi il était aussi long et aussi mince.

Quelques minutes s'étant écoulées, deux -Cela dépend probablement, dit un au- TIO MA D
nègrres apparurent qui s'emparèrent de tre, .tce que cenmonsieur couche dans un TO AS DODDRIDGE
notre hommiie, leiluiront sur une %"Oie de da)lecau. ''

chemnin de fer, et l'enduiront de cil iiteh. ' ' - diteur .Propriétaire

Notre hionime prit, sa course dlu côté du' -En Tumiquie', les affaires, déjà Passa- n
Mexique, et ses parenîts désolés têlégr'a- bîcînent embrouillées, se sont. comipliquiées
phiièren t aussi tôt de tous côtés pour avoir d'un'n nvel élément de troubles, sur le-
de ses nouvelles, nmais la dernière réponse quel on nec conîptait pas. La peOste a, faitQU D '( Q'T AD
dit qu'il a pris les bois et qu'on. désespère son ,apparitinnoi. dans. les troupes ottoui anes Q U EB> ST R: U .lI
dole rattrapper", et loi préparera muaI à 'une prochaine re-

En ttmîbn qu'ýil goit rendu à sult-pise des hos9tilités C'1 naxlar ~ôium ondsr dil, loi et Doinioik,

ni lc, M.. Jcuon 13errault a pris sonde la

Dernière dépêchie :-Votre ihime'a:été
mlpoîgné dans les boii du :Cil "'eat

~st iùiié ' its. On se propose dé
tmiettre dans sa boîte et de le 'ôe

dans sa~ fiille, cui'le fera einpailler,'si le
malheur veut qu'il eni meurt.

'COSD'ACTUALITÉ.

un inarchiànddd~ bill6t*U offre â'un mon:

sieur une' stalle, tour la première représe!:
tation de Wainr.

-Cinquanie francar mais d'est' beau-'
coup trop cher 1

-MNais monsiau r ;n sait pa< s qu ec'es t la
meilleure place du théâitre .9

-comment cela,?
-Tottprè s de la 'porte 1

Mdié'ui, le Rédacteur.
Veuillez'! 'o ave'rtir MIonhàieur'E. V.,

cordonnier', dans v.otre prochain, 'numéro,
que s'il reétour'ne encore che;i Marné T--**,
je nie verrai, forcé. d'écrire' à sa Dame.'
Ainsi qu'il se tienne pour bien e.t duemnent
averti.

NO CENTS.

Nous avertissons'.MM. Francis A***
et ])ésiré v ' * *.* que nous connai3so ns
leurs vitsrgire chez la veuve, Rue
St. Ouri5, St. Sauveur, qu'ils'discontinuent,
cela est beaucoup i . ieux pour eux. Mind
yourscWf -Franck and Désiré., -

M. Lafond, détective renommé d
Montréal, amenait dernièrement par. 1
collet deux chenbapans. -L'un ,dit à La
Iblnd -Payes-donc la traite avant,. d
nous mener au violon..

.Lafond répondit: - Brigands, je n'ai Pa:
de fonds.
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qui peut devenir aussi edoutablepqiýr, eux
que pour leurs ennemis. Ce terrible.fiéau,
contribuera, pout-être plu" que:tout. le reste

à covaicreles, ber *gýrants, de la n~écessité,

-Les commîissaires envoyés il l'agence
RXed Cloud pour décider ýles Indiens ' à rc-
noncer à leursýdroits sur les Black, Hillîs,
ont obtenu, vendredi soir, la signaturie du-,
traité de cession par les chefs mandataires
dle leurs bandes respectives,; à l'exception
de l'un d'eux. qui arefusé de signer.

.Les commissaires vont aller muaintenant
à l'agence Spotted Tail- pour faire signrter
le traité par les Indiens de cette agence.

-La récolte *de 'cloton aux'Etat.s-Unis
est, cette année, la plus considérable queý
l'on list jamais eue, depuis la guerre.

Ellle Ï.4,669,28S balles.",
La récolte Ili plus grandeq quii ait jamais

été.produite "est celle de1859 60 ;, et elle
n'excédait C'elle de cetteanunde que de 482
balles.

'-On estime à 7 millions le nombre total
des visites à l'Exposition de Plîiladclp'hie
pendant toute sa durée, et la commission
espère qu'elle sera en mesure de remibour-
ser aux actionnaires 50 pour cent de leurs
souscription$.'

Les décisions des juges seront annoncées
demain à 8 heures du soir. Le président
Grant et les hauts fonctionnaires dii gýii-

*vernement fédéral, de l'Etat et dc la vilîr,
seront invités'à assister à cette proclama-
tion,

e~.~.c ecnansdshladi qui
ecolonisèrent la pointe sud-est de l'Afrique
-et qui S'appellent à1 présent les B3oer.,, ont
een le dessous dans leuir lu tte avec les Caf-

fres. Les Bocrs demandent ù placer'leur
république du Transvaal, sous la protee-
tien d.e l'Angleterre.


